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es jurassiennes

Amicale des Patoisants Vadais

Delemont

Disparition d'un éminent patoisant

Il s'agit bien sûr de

Jean CHRISTE

qui durant toute sa vie professionnelle fut un
enseignant emèrite.
Né à Berlincourt, petit hameau paysan, le 4
octobre 1911, il y fit ses classes. Ayant
accompli sa scolarité primaire, il fréquenta
l'Ecole secondaire de Bassecourt.

Venu le moment de choisir son avenir, comme son père, il opta pour
la profession d'instituteur. En possession de son diplôme, il enseigna
dans son village natal en reprenant la classe de son père décédé.
En 1936, il fut nommé instituteur à Courrendlin, pour la classe
destinée à la préparation de l'entrée à l'Ecole secondaire.
Durant ses années d'enseignement, une fibre qui sommeillait en lui
se réveilla, c'était le patois, qu'il avait entendu parler durant son
enfance. C'est ainsi que dans les années 60, il se voua plus intensément

à ce beau vieux langage, par des écrits, des chroniques, des

productions, pièces de théâtre, etc.
Aujourd'hui, il nous laisse une oeuvre considérable de ce qui fut sa

langue maternelle, le patois.
Malgré tous les efforts de Jean Christe pour maintenir le langage de

nos pères, les successeurs se font rares.
Il y a toutefois encore quelques adeptes qui essaient de reprendre le

flambeau.
Espérons que leurs efforts alliés à ceux de Jean Christe, ne seront pas
vains.
Merci au Vadais pour tout ce qu'il nous a laissé.

Henri Bron
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